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Mathieu Drieskens, vous êtes 
professeur de sciences reli-
gieuses à Helmo/Sainte-Croix. 
Comment vos étudiants ont-ils 
réagi à l’apparition de la pandé-
mie?

Ils ont d’abord été préoccupés par l’orga-
nisation de leur formation puisqu’on leur avait annoncé la 
suspension des cours. Mais je leur ai expliqué la technique 
à suivre en visioconférence. Leur inquiétude s’est alors vite 
estompée et je n’ai noté aucune absence aux cours donnés en 
streaming.

Au plan religieux, vos étudiants se sont-ils deman-
dés quelle pouvait être la responsabilité de Dieu 
dans ce phénomène?
Un cours avait été donné sur les différents visages du Dieu 
biblique. Les étudiants étaient préparés à déresponsabiliser 
Dieu de toute intervention négative dans le phénomène Covid. 
Il n’était plus nécessaire de réfléchir à nouveau sur des ques-
tions telles que: Pourquoi Dieu n’a-t-il pas stoppé la plaie ? 
Nous aurait-il abandonnés?

Ingrid Busa, vous êtes conseil-
lère pédagogique dans le dio-
cèse de Liège et membre du 
Segec. Comment le Segec a-t-
il réagi à l’annonce de l’exten-

sion de l’épidémie amorcée à 
Wuhan en pandémie?

Cette menace a suscité un grand émoi. Une 
onde de choc a "pétrifié" les responsables. Assez rapidement, 
la décision fut prise de trouver une solution grâce au numé-
rique et de former les enseignants à ces différents outils. Dès 
septembre, tous les professeurs ont été assidus aux formations 
en vue de rendre leurs enseignements le plus vivant possible.

L’ENSEIGNEMENT CATHOLIQUE ET LA CRISE SANITAIRE

L’Ecole face au Covid-19
Comment nos écoles catholiques vivent-elles la crise sanitaire actuelle? 
Nous avons posé la question à plusieurs responsables dans ce domaine: 
Mathieu Drieskens, Ingrid Busa et Isabelle Charon.

A-t-on connu quelques "surprises" inhérentes à ce 
type d’enseignement?
Malgré certaines difficultés de communication et quelques 
problèmes techniques, un apport positif de la pédagogie à 
distance a été la découverte par certains parents de l’impor-
tance éducative de l’école. Les "profs" ne sont pas que des 
transmetteurs de savoirs. Les parents ont réalisé que l’école 
est aussi un lieu de socialisation. Ils ont mieux réalisé com-
bien leurs enfants ont été pris en charge par des professeurs 
attentifs à chacun de leurs élèves.

Au plan plus spécifiquement religieux, que s’est-il 
passé dans les écoles?
La pastorale scolaire a fort bien fonctionné. Professeurs et 
élèves ont éprouvé le besoin d’échanger sur des questions de 
"sens". Comment lier la pandémie au message évangélique? 
Quelles questions philosophiques pose cette maladie et com-
ment y apporter une réponse satisfaisante? Toutes les écoles 
catholiques se sont engagées à fond dans ces démarches.

 ✐ Propos recueillis par Jean-Philippe KAEFER

Quoi de neuf?

COLLECTE 6-7 FÉVRIER
Soutien des services  
diocésains

Les Services diocésains sont la co-
lonne vertébrale de notre diocèse. Ils 
accompagnent les 74 Unités pasto-
rales de notre diocèse; ils forment les 
animateurs pastoraux, les professeurs 
de religion et les catéchistes; ils sou-
tiennent la pastorale des migrants, 
des jeunes, des familles; ils exercent 
la tutelle sur les fabriques d’églises; 
ils accompagnent les ASBL. En soute-
nant tous ces services, vous soutenez 
le déploiement de notre pastorale et le 
rayonnement de l’Évangile dans notre 
diocèse. 
Si vous n’avez pas l’occasion de partici-
per à la collecte dans une église, voici le 
numéro de compte bancaire: BE93 3631 
4768 5267, de l’ASBL Évêché de Liège 
- Communication: Collecte prescrite 
‘Soutien des services diocésains’.

ACCUEIL BOTANIQUE LIÈGE
Appel à votre générosité

La crise sanitaire a créé des boule-
versements dans le monde associatif. 
L’asbl de l’Accueil Botanique (rue de 
l’Evêché, 12 à 4000 Liège) a dû faire 
face à des changements sans précé-
dents; ceux-ci l’ont poussé tout d’abord 
à changer sa méthode de travail suite 
aux règles imposées pour assurer la 
santé des travailleurs, des bénévoles 
et des bénéficiaires! Depuis le premier 
confinement, le nombre de jeunes et de 
familles à avoir recours à ses services 
a augmenté d’une manière significative. 
Sur le plan des recettes, ses boutiques 
de seconde main fonctionnent au ralenti 
et la plupart des événements caritatifs 
ont été annulés. A cela s’ajoutent des 
pertes conséquentes liées à l’absence 
des collectes dans les paroisses et à 
la disparition de certains partenaires 
financiers pour cause de liquidation. 
Soutenez l’ASBL en faisant en don sur 
le compte de Caritas Secours Liège: 
BE04 2400 8007 62 31 avec la mention: 
732 341. 

Infos: tél. 04/221.28.80 - email:  
clssbota@gmail.com - page Facebook.

CAMPAGNE DE CARÊME
Visioconférence

Cette année, pour lancer sa campagne 
de Carême, Entraide et Fraternité vous 
invite à une visioconférence. Elle aura 
lieu le mercredi 10 février de 18h à 
19h30, sur le thème "Le point de vue 
de nos partenaires: comment la dette 
entrave la dignité des Congolais? 
Comment en sortir?"
Pour participer, consultez l’agenda du 
site www.evechedeliege.be à la date du 
10 février ou inscrivez-vous par email à 
liege@entraide.be.

L’exemple de Remouchamps
I s a b e l l e 
Charon, vous 
êtes sous-
d i r e c t r i c e 
des Instituts 

Saint-Joseph et 
Saint-Raphaël à 

R e m o u c h a m p s . 
Comment vos enseignants 
ont-ils réagi à la pandémie

Au début, ils n’étaient guère tracassés 
par les chiffres de la maladie. Mais 
dès que l’épidémie se transforma en 
pandémie, une certaine panique s’est 
fait sentir. Cela n’a pas toujours été 
facile de trouver la manière de réagir 
face aux diverses attitudes émotion-

nelles, surtout lorsque la fermeture 
des écoles a été décrétée.

Comment avez-vous procé-
dé afin d’assurer le meilleur 
fonctionnement possible de 
vos établissements?
Il a fallu rassurer par des moyens 
concrets. Tous les professeurs ont 
décidé de soigner au maximum la 
communication avec les élèves. Nous 
avons consacré trois journées à nous 
former au télétravail. Cela nous a 
permis d’installer une plateforme de 
communication à partir de laquelle 
les titulaires ont pu garder un contact 
régulier avec chaque élève.

Quels sont les résultats de 
cette organisation?

L’organisation du travail a produit ses 
fruits. Les élèves sont restés "accro-
chés" à leurs apprentissages. Le fait 
de ne plus assez se retrouver en un 
lieu communautaire a parfois engen-
dré des problèmes disciplinaires. 
Pour les jeunes, l’école reste prati-
quement le seul lieu de socialisation. 
Lorsqu’ils s’y retrouvent, leur princi-
pal objectif est de reconsolider leurs 
liens. Du même coup, des moments 
de dissipation s’installent dans les 
classes, au détriment de la progres-
sion des apprentissages.

 ✐ J.-P.K.


